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Voici chers Amis de la Bible l’envoi exceptionnel, à plus 

d’un titre, d’une « Lettre exceptionnelle de l’ASSBC ». 

Notre dernière A.G. du 30 janvier 2010 nous a TOUS 

Ré-Unis autour de « La Parole et de Louis » pour une 

très belle célébration de Fête ! Fête du cœur, de l’âme 

et surtout avec Vous Tous Amis de la Bible, présents ce 

jour là ou trop éloignés d’Ecquevilly, ou malades et 

empêchés… Nous étions une petite centaine à la mes-

se concélébrée autour de Louis par 4 prêtres et 2 dia-

cres ! 

Cet amour de la Parole  a pris chair  dans les remar-

quables témoignages de la matinée dont vous avez de longs extraits ci-joints, et les compte-

rendus complets sur notre site.   

Oui, ce que nous a toujours transmis et enseigné Louis, s’est bien vérifié une fois de plus :  « La Paro-
le de Dieu est une Parole Vivante et agissante » au cœur de chacun(e), comme au cœur des grou-

pes ou des peuples assoiffés de toute « parole de Vie » !  

Qui ne vit sans pauvreté visible ou invisible ? Qui ne mesure ou ne se heurte à ses propres limites 

comme à celles de son meilleur prochain ? Découvrir l’Infini dans le limité, et l’Invisible dans notre 

réalité quotidienne, tel est l’un de ces beaux  chemins de la Bible qui conduit au « Royaume de la Lu-

mière » ! 

Du plus éloigné, absent de cette rencontre, au plus présent dans une journée très remplie et soi-

gneusement arbitrée de 9h30 à 18h, TOUS étions représentés autour de LOUIS. Vos délicats et si 

nombreux messages d’amitiés, discrètement envoyés ici, ont bien été remis à « son destinataire » au 

dessert, comme prévu ! (Belle émotion !) 

De très nombreux amis de Louis depuis ses soixante années d’ordination sacerdotale étaient si heu-

reux de le voir, ou revoir, tout en découvrant ou redécouvrant parfois notre Association au service 

du partage du pain de la Parole aux plus démunis. Voilà qui nous réveille TOUS en nous réconfor-

tant, et nous renvoie pour cette mission avec une force et une générosité renouvelées. 

François REMY 
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A. S. S. B. C.  

Association de Soutien aux Sociétés Bibliques Catholiques 

14 rue de la Pierre 

78130 CHAPET 

Site : www.assbc.org                      Courrier : contact@assbc.org 

 

La salle bien remplie de l'A. G. !!! 



L'intégralité sur le site 

www.assbc.org                       
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Yvon Quemeneur fait référence au témoigna-
ge sur la lecture de la Bible que donne Sœur 
Loyse Morard, une bénédictine prieure du 
monastère d'Ermeton sur Biert, près de Na-
mur 

2
. 

« Dans les milieux religieux ou parmi les clercs, 
nombreux sont ceux qui, depuis des générations, 
ne se nourrissent pas vraiment de la Bible mais 
recourent plutôt aux ouvrages dits de spiritualité 
dans l’espoir de s’y sentir rejoints dans leur vie 
personnelle et d’y goûter un peu de saveur. Mais 
cette eau là qui semble couler de source ne tarde 
pas à tarir ; les ouvrages de spiritualité les meil-
leurs renvoyant eux mêmes à la Bible où ils s’enra-
cinent, rien ne remplacera jamais pour person-
ne, la rencontre directe avec la parole de Dieu, 
inépuisable. Pourquoi multiplier les intermédiai-
res ? Chacun n’a-t-il pas le droit et le devoir d’ac-
céder à cette parole, librement, humblement, quoti-

diennement ? 

La Bible est plus qu’un livre, elle est une parole et 
toute parole est proférée par quelqu’un. Aucune 
méthode d’investigation ne permettra jamais d’at-
teindre au cœur d’une personne qui par définition 

échappe toujours à l’emprise de quiconque…. » 

 

La sœur prend alors la comparaison de 

l’amour : « Il faut écouter, regarder l’autre, s’ex-
poser aussi à son attention, et cela passe aussi 
par les mille et un chemins, souvent imprévisibles 
ou inattendus, que peut ouvrir la fréquentation 
quotidienne. Tous les vrais amoureux le savent, ils 
se rient des méthodes ; l’amour les transcendant 
toutes, il en invente sans cesse de nouvelles… Il 
crée lui même ses voies d’approche… Il n’y a pas 
de méthode pour aimer. Il faut donc aborder le tex-
te avec amour, seule condition d’un accès joyeux 
et fécond à la parole de Dieu… Avec amour, je 
pourrais dire aussi avec gourmandise... Le vérita-

ble amoureux de la parole de Dieu l’aborde sans 
préjugé, complètement ouvert à ce qu’elle va lui 
révéler. Il sait que son dévoilement est infini. Il sait 

qu’il ne sait pas. Libre de tout dogmatisme. Pur cher-
cheur, habité par une seule question : "qui es-tu 

donc ?" et subsidiairement "qui suis-je devant toi ?"3 

Il ignore ce qu’il cherche, il reçoit plutôt ; attentif à tout, 
curieux de chaque détail, en quête de sens plus que 
de certitudes… ce sens qu’il découvre peu à peu lui 
parle tout à la fois de Dieu et de lui même… sans ja-
mais enfermer ni Dieu ni lui même dans une formule 
définitive, quelle qu’elle soit, car aucun homme n’est 
achevé et Dieu est toujours au delà de ce qui est dit de 

lui, fut-ce par sa propre parole….  

 

"La lecture est à la fois une ascèse et un art " 

Une ascèse parce qu’elle exige une rigueur, une hon-
nêteté scrupuleuse à l’égard de la lettre du texte tel 
qu’il nous est donné… elle est aussi un art, parce 
qu’elle libère le sens, qu’elle est créatrice ; elle suscite 
toujours de nouvelles interprétations, plus profondes, 

plus actuelles...  

 

 Lire la Bible, c’est entrer dans une histoire avec sa 
propre histoire. Cette  histoire habitée par un souffle 
qui l’oriente, nous oriente avec elle, à l’infini. Un dévoi-
lement s’opère et de Dieu et de l’homme. Evénements 
et personnages nous acheminent peu à peu vers celui 
qui est l’un et l’autre : Jésus de Nazareth, annoncé, 
vivant parmi nous, mort ressuscité, monté au ciel et 
désormais toujours à l’horizon d’une recherche qui 

n’en finit pas… » 

1 -Prêtre exégète du Diocèse de Versailles, ami de toujours de Louis Hurault. 

2 -Extrait de Interface, Rédaction I&B-Maredsous 4e trimestre 2009, « lire la bible sans méthode ? » p.2-3. 

3 -On ne peut s’empêcher de rapprocher ceci de l’expression célèbre de St Augustin dans les Confessions : 

« noverim te noverim me » que l’on pourrait traduire par « que je te connaisse pour que je me connaisse » 

Intervention du Père  Yvon QUEMENEUR 
1  

le 30 janvier 2010 
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« Cher Jean-Claude, 

…. Je suis entré à la maison d’arrêt des Yvelines il y 
a 18 mois en déplorant de ne pas avoir la foi, juste 
convaincu que mes valeurs humanistes sauraient me 

valoir le salut « au cas où »... 

… Tu m’as donné une Bible, je l’ai lue d’innombra-
bles fois, je l’ai trempée de mes larmes quand j’y 
cherchais le sens, pour qu’Il me dise pourquoi il 
fallait souffrir autant. Elle a été le témoin des mo-
ments de souffrance les plus profonds et aussi les 

plus intimes que j’ai vécus entre les murs. 

… Alors que je ne faisais que le pressentir aupara-
vant, j’ai acquis là bas la certitude que rien ne vaut la 
peine s’il n’est fait par et pour l’Amour. Au-delà de 
cette certitude, j’ai surtout appris à vivre cet 

Amour. 

Je pense que la vie est faite pour que nous appre-
nions. Nous avons chacun un programme différent, 
mais  nous sommes tous dans la même classe. C’est 

sûrement ça, la fraternité. 

… J’ai appris aussi que cette Voix, si fragile, qui 
ne s’impose jamais, on a toute la vie pour l’enten-
dre et faire ainsi de sa vie et de sa mort une vic-
toire. C’est pourquoi ce que je lis ici ou là sur la pei-
ne de mort, ces condamnations hystériques sur inter-
net ou ailleurs de ceux qui seraient des « monstres » 

irrécupérables, me font très mal et me touchent. 

Le pire crime, c’est celui-là, finalement : nier la 
possibilité pour tout homme d’entendre un jour 
l’appel de l’Amour. Qui a donc le pouvoir de nier 

ça ? 

… En retour de ce que tu as fait pour moi, de toutes 
ces choses qui n’ont pas de sens si on ne les rend, 
… Avec l’aide du Seigneur et celle de tes prières, 
qu’il me soit donné de m’abandonner à l’Amour 
au point de permettre à mon prochain de croire 

en Lui, chacun à sa façon.  

… Ni toi ni moi ne saurons jamais ce que je te dois. 
Veille bien sur tous mes frères, je t’embrasse et te 

dis à bientôt. 

Pascal 

Extraits de la lettre lue par JC DEMULE 

« L’aumônier de prison a cette grande possibilité 
de visiter en cellule, seul, sans surveillance, les 
détenus et cela pour le temps qu’il veut…. 

Un jour, je visite un homme, Pascal, qui venait 
d’arriver, il était très mal. 

Je le retrouve quelques jours plus tard au quar-
tier isolement, enfermé en cellule bien sûr, mais 
enfermé aussi en lui-même. Après quelques mi-
nutes, pratiquement sans paroles, je lui deman-
de s’il souhaite que je revienne le voir. Réponse 
positive. 

A la deuxième visite, il me demande si je peux 
prier pour lui, là en cellule. 

A la troisième visite, je lui offre une Bible (des 
peuples bien sûr) et nous prenons l’habitude de 
lire un passage des Evangiles, celui que Pascal 
aura choisi lui même, puis nous échangeons sur 
ce texte et enfin nous prions, ensemble. 

A la quatrième visite, comme il voulait mieux 
comprendre ce qui se cachait derrière les mots, 
je lui offre un Vocabulaire de Théologie Bibli-
que. 

Nous nous sommes rencontrés 1h00 par semai-
ne durant ses 18 mois de détention, puis il a été 
relâché, toujours sans jugement à ce jour. 

Avant de vous lire, avec son accord, une des let-
tres qu’il m’a envoyée depuis sa sortie, je tiens à 
vous dire l’énorme importance que les détenus 
attachent à la lecture de la Bible, de leur Bible, 
où ils y cherchent et trouvent réconfort et force 
pour vivre le jour présent. 

Nous en offrons en grand nombre, en toutes 
langues (allemand, anglais, Espagnol, Italien, 
Russe, Roumain, Indi, quelques unes en dialec-
tes Africains, j’ai même offert deux évangiles en 
Arabe à un musulman qui me demandait un 
Coran pour lui et son co-détenu ne parlant pas 
Français. Je lui ai dit je n’en avais pas, mais que 
je pouvais donner un Livre sur la vie de Issa 
(Jésus pour les musulmans)…. » 

* Diacre, ancien aumônier de la prison de Bois - 

d’Arcy, chargé de la pastorale des sortants de pri-

son en Ile de France  

Le témoignage de  

Jean - Claude DEMULE * 

Prochaine LETTRE N°10 en juin 2010 
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C’est au cours de ses études d’infirmières qu’ Elizabeth Dyonis situe sa rencontre 
avec le Christ en lisant cette phrase dans l’évangile de St Jean (21,15) : « Pierre, 
m’aimes-tu ». Elle est bouleversée : le Christ est mort et ressuscité pour moi !  

Elle rencontre le père Louis Hurault qui l’encourage : « Ce trésor - la Parole - vous 
ne pouvez pas le garder, il faut le partager ». 
Elle va alors distribuer 15 messages dans les boîtes aux lettres de sa rue, conviant 
ses voisins à un « Café-Bible » à 14h chez elle. 12 personnes viennent. Elles lisent 
un passage de l’Evangile de St Jean. A la 2è réunion il y aura 7 personnes qui se-
ront fidèles et se réunissent une fois par mois pendant 4 ans et demi… jusqu'à 
son prochain "tisane-Bible". Personnes de tous âges, de tous milieux qui devien-
nent ami(e)s. Chaque réunion débute par une prière.  

Témoignage d'Elisabeth DYONIS
 
le 30 janvier 2010 

De g. à d. : Louis H. , Elisabeth D. , et   

Clotilde Theoleyre  

Voir le Témoignage de Clotilde , aumônière biblique auprès de malades mentaux sur le site  ww.assbc.org   

A partir des textes du dimanche suivant : lecture, découverte, explications pour leurs vies...   

La Parole de Dieu proclamée et célébrée... 

Les concélébrants 
L'assemblée à l'église de Chapet 

Témoignage de Jean-Claude D. Témoignage d'Yvon Quemeneur L'assistance à l'A. G. du 30 janvier 2010 

Les remerciements de Louis... 

Le déjeuner : Louis entre sa sœur et sa cousine Clotilde 

L’amitié n’a pas d’âge !... 


